(e chartier embourbé

(e Phaéton d'une voiture & foin

Vit con char embourbé. (e pauvie homme était loin
De tout humain cecoure : c'était 4 la campagne
Préc dun certain canton de la Bacce-Bretagne,
Appelé Quimper-Corentin.

On cait ascez que le Dectin

Adrecce (8 lec gens quand il veut quon enrage.
Dieu noug précerve du voyage !

Pour venir au Chartier embourbé dane cee lieux,
(e voild qui détecte et jure de con mieux,

Pectant en ¢a fureur extréme,

Tantot contre les trous, puic contre cec chevaux,
Contre con char, contre lui-méme.

Il invoque & la fin le dieu dont lec travaux

Sont ¢i célebree dane le monde :



& Hercule, lui dit-il, aide-moi ; ¢i ton dog¢

A porté la machine ronde,

Ton brac peut me tirer dici. »

Sa priére étant faite, il entend dane la nue

Une voix qui lui parle aingi :

& Hercule veut quon ce remue,

Puic il aide les gens. Regarde dod provient

( achoppement qui te retient.

Ote d'autour de chaque roue

Ce malheureux mortier, cette maudite boue

Qui jusqud [eccieu lec enduit ;

Prende ton pic, et me rompe ce caillou qui te nuit ;
Comble-moi cette ornicre. Ac-tu fait ? — Oui, dit [homme.
- Or bien je vaic taider, dit la voix ; prends ton fouet.

- Je lai pric... Quect ceci ? mon char marche a couhait.
Hercule en coit loué ! » (ore la voix : & Tu voie comme

Tec chevaux aicément ce cont tirée de la.



Aide-toi, le Ciel t aidera. »

Jean de (a Fontaine (1621-1695)



